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Re´sume´ SemLAV permet d’exe´cuter des requeˆtes SPARQL a` travers
des sources provenant du Web profond et du Web des donne´es. SemLAV
imple´mente l’architecture me´diateur base´e sur la de´finition des vues par
rapport aux sources de donne´es distantes. Les requeˆtes SPARQL sont ex-
prime´es en utilisant le vocabulaire des me´diateurs et SemLAV se´lectionne
les sources pertinentes et les classe. La strate´gie de classement est conc¸ue
pour de´livrer des re´sultats rapidement en se basant seulement sur la
de´finitions des vues, c-a`-d, ni statistiques, ni sondage sur les sources ne
sont ne´cessaires. Dans cette de´monstration, nous montrons l’efficacite´ de
SemLAV avec de vraies donne´es issues de re´seaux sociaux et du Web
des donne´es. En effet, la mate´rialisation d’un sous ensemble des vues
pre´alablement se´lectionne´es et classe´es est suffisant pour produire une
partie significative des re´sultats attendus.
1 Introduction
Le Web profond est constitue´ de donne´es non indexe´es par les moteurs de
recherches traditionnels sur lesquelles il est difficle de disposer de statistiques.
Le Web profond repre´sente environ 500 fois la taille du Web indexable [2].
L’e´xecution de requeˆtes SPARQL sans prendre en conside´ration le Web pro-
fond peut entraˆıner une pauvrete´ des re´sultats. Par exemple, l’exe´cution de la
requeˆte SPARQL : ≪ Quels membres de la communaute´ du Web se´mantique
sont inte´resse´s par le Dalai Lama, Barck Obama ou Rihanna ? ≫ (cf. figure 1)
sans prendre en compte le Web profond, ne produit pas de re´ponse. Quelques
outils tels que Virtuoso avec SPONGER [1] re´pondent a` cette proble´matique
en de´clarant des wrappers capables d’interroger des donne´es non-se´mantifie´es
(ex. : fichiers CSV, appels aux web services, . . .). Ce type d’approche est perti-
nent si le nombre de sources pour re´pondre a` la requeˆte est faible. De plus, le
temps pour produire la premie`re re´ponse peut eˆtre tre`s e´leve´, car le moteur de
requeˆte doit d’abord contacter tous les wrappers de´clare´s pour cette requeˆte.




?P f o a f : member ?C .
?C r d f s : l a b e l ” Semant ic Web” .
?P f o a f : knows ?WKP .
?WKP f o a f : name ?N .
FILTER (?N=”Da l a i Lama” | | ?N=”Barack Obama” | | ?N=”Rihanna ” )
}
Figure 1: Quels membres de la communaute´ du Web se´mantique sont inte´resse´s
par le Dalai Lama, Barck Obama ou Rihanna ?
A` contrario, SemLAV [3] est capable de produire des re´ponses rapide-
ment pour cette meˆme requeˆte. Il suit l’approche me´diateur ou` les donne´es
du Web profond peuvent eˆtre re´cupe´re´es graˆce a` la de´finition des vues et des
wrappers. Une vue repre´sente une source de donne´es pour le me´diateur. Pour
une requeˆte SPARQL donne´e, SemLAV se´lectionne les vues pertinentes et les
classe. Le classement est estime´ selon le degre´ de couverture des vues sur les
re´e´critures de la requeˆte originale. SemLAV utilise les wrappers pour se´mantifier
a` la demande les donne´es des sources se´lectionne´es. Il re´cupe`re les donne´es
des sources qui sont classe´es dans un ordre spe´cifique, ce qui permet d’avoir
une forte probabilite´ de produire des re´sultats, meˆme en pre´sence d’un nom-
bre important de vues pertinentes. Ces re´ponses sont produites en un temps
raisonnable. Dans ce papier, nous de´montrons comment SemLAV est capable
de produire rapidement des re´sultats pour des requeˆtes SPARQL mixant des
donne´es du Web profond et du Web des donne´es, en utilisant environ 250 vues.
Une vide´o de la de´mo est disponible a` : https://www.youtube.com/channel/
UCMQO5QVq5UcztE8kkkRRXKQ/videos.
2 Architecture de SemLAV
Pour une requeˆte donne´e et un ensemble de vues, SemLAV calcule un ensem-
ble de vues pertinentes et les classe pour re´pondre a` la requeˆte. SemLAV estime
le nombre de re´e´critures e´quivalentes, c-a`-d, combien de re´e´critures un moteur
Local-As-View doit executer pour produire les meˆmes re´sultats que l’exe´cution de
la requeˆte originale sur la mate´rialisation des vues selectionne´es [3]. Les vues sont
mate´rialise´es en appelant les wrappers comme ceux de´finis dans SPONGER [1],
en se´quence ou en paralle`le. Chaque fois qu’une nouvelle vue est comple´tement
mate´rialise´e, la requeˆte d’origine est e´xecute´e pour produire des re´sultats aussi
rapidement que possible. Les vues utilise´es dans SemLAV peuvent e´galament
eˆtre ge´ne´re´es par des outils comme Karma [4]. Pour illustrer les avantages de
SemLAV, conside´rer la requeˆte de´finie dans la figure 1 et les cinq vues suivantes :
v1 (P ,A, I , C , L ) :−made (P ,A) , a f f i l i a t i o n (P , I ) ,member (P ,C) , l a b e l (C , L )
v2 (A,T,P ,N,C) :− t i t l e (A,T) ,made (P ,A) , name(P ,N) ,member (P ,C)
v3 (P ,N,R ,M) :−name(P ,N) , name(R ,M) , knows (P ,R)
v4 (P ,N,G,R ,C) :−name(P ,N) , gender (P ,G) , knows (P ,R) ,member (P ,C)
v5 (P ,N,R ,C , L ) :−name(P ,N) , knows (P ,R) ,member (P ,C) , l a b e l (C , L )
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SemLAV calcule les ensembles trie´s suivant pour chaque sous-objectif de la
requeˆte :
member(P, C) label(C, L) knows(P, WKP) name(WKP, N)
v5(P,N,R,C,L) v5(P,N,R,C,L) v5(P,N,R,C,L) v5(P,N,R,C,L)
v4(P,N,G,R,C) v1(P,A,I,C,L) v4(P,N,G,R,C) v4(P,N,G,R,C)
v1(P,A,I,C,L) v3(P,N,R,M) v2(A,T,P,N,C)
v2(A,T,P,N,C) v3(P,N,R,M)
L’e´xecution de toutes les combinaisons possibles produit la re´ponse comple`te
de la requeˆte. Pour produire des re´ponses rapidement, SemLAV classe les vues
pertinentes selon leur contribution a` couvrir les sous-objectifs de la requeˆte. En
d’autres termes, les vues les mieux classe´es sont celles qui couvrent le plus de
sous-objectifs. Par conse´quent, le nombre de combinaisons couvertes augmente
aussi vite que possible.
# Included SemLAV ranking Random order
views (k) Included views (Vk) # Covered rewritings Included views (Vk) # Covered rewritings
1 v5 1 × 1 × 1 × 1 = 1 v1 1 × 1 × 0 × 0 = 0
2 v5, v4 2 × 1 × 2 × 2 = 8 v1, v2 2 × 1 × 0 × 1 = 0
3 v5, v4, v1 3 × 2 × 2 × 2 = 24 v1, v2, v3 2 × 1 × 1 × 2 = 4
4 v5, v4, v1, v3 3 × 2 × 3 × 3 = 54 v1, v2, v3, v4 3 × 1 × 2 × 3 = 18
5 v5, v4, v1, v3, v2 4 × 2 × 3 × 4 = 96 v1, v2, v3, v4, v5 4 × 2 × 3 × 4 = 96
3 Sce´nario
Dans cette de´monstration, nous utilisons des sources populaires du Web pro-
fond comme les re´saux sociaux Twitter et Facebook, ainsi que des sources du
Web des donne´es comme DBLP, Semantic Web Dog Food et DBpedia. Nous
avons de´fini 253 vues sur l’ensemble des sources cite´es ci-dessus. Nous utilisons
plusieurs vocabulaires RDF pour de´crire les membres d’une communaute´, pour
les lier entre eux et avec le cloud du Web des donne´es. Nous supposons : i) qu’une
personne est membre d’une communaute´ s’il y a un lien entre cette personne et
cette communaute´. Ce lien est repre´sente´ avec le pre´dicat foaf:member. Il peut se
traduire, par exemple, quand quelqu’un suit un compte Twitter d’une confe´rence
de la communaute´, quand quelqu’un est membre d’un groupe Facebook de la
communaute´, ou quand quelqu’un a publie´ un papier dans une confe´rence ap-
partenant a` la communaute´ ; ii) qu’une personne connaˆıt une autre personne
s’il y a un lien entre elles. Ce lien est repre´sente´ par le pre´dicat foaf:knows
et se traduit par un utilisateur qui suit quelqu’un sur Twitter ou quand deux
personnes sont co-auteurs d’un papier, par exemple.
SELECT DISTINCT ∗
WHERE {
? f o l l o w e r <ht tp : // xmlns . com/ f o a f /0 .1/ name> ?name .
? f o l l o w e r <ht tp : // xmlns . com/ f o a f /0 .1/ knows> ? f o l l ow e d .
? f o l l o w e r <ht tp : // xmlns . com/ f o a f /0 .1/member> ? community .
? community <ht tp : //www.w3 . org /2000/01/ rd f−schema#l a b e l> ”Semant ic Web”
}
Figure 2: Description des followers du compte Twitter de la confe´rence ESWC.
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Les sources sont de´crites par des requeˆtes SPARQL (cf. figure 2).
3.1 Requeˆtes
Figure 3: Capture d’e´cran pour l’exce´cution de la requeˆte 1. Pendant la
de´monstration tous les re´sultats seront calcule´s sur demande.
Nous montrons le comportement de SemLAV a` travers 4
requeˆtes : requeˆte 1) les membres de la communaute´ du Web se´mantique
qui connaissent des personnalite´s (comme le Dalai Lama, Barack Obama ou
Rihanna) ; pour ces personnes nous montrons leur affiliation, leur localisation
et le nombre de contributions qu’ils ont fait dans la communaute´ ; requeˆte 2) les
membres des diffe´rentes communaute´s scientifiques qui connaissent Tim
Berners-Lee ; requeˆte 3) les membres de la communaute´ du Web se´mantique
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qui ont e´te´ les plus actifs sur Twitter en postant des tweets avec le hashtag
ESWC2014 ; requeˆte 4) les membres de la communaute´ de base de donne´es qui
sont connus par les membres du Web se´mantique. Pour ces personnes, nous
montrons leur affiliation et leur localisation.
La figure 3 repre´sente l’interface de la de´monstration. Les re´sultats sont cal-
cule´s et affiche´s dynamiquement. Les requeˆtes peuvent eˆtre se´lectionne´es avec le
menu en haut. Le rectangle bleu (nume´ro 1) permet de lancer et d’interrompre
une requeˆte, via les boutons Run et Stop. Ainsi, que de connaˆıtre le nombre de
vues pertinentes et total pour cette meˆme requeˆte. Pour l’ensemble des vues il
est possible de voir leur de´finition (Definition) et pour les vues se´lectionne´es,
leur classement.
Le rectangle rouge (nume´ro 2) montre l’e´tat de l’exe´cution de la requeˆte
1 apre`s 10 minutes d’e´xecution que ce soit en utilisant SemLAV ou une ap-
proche ale´atoire. Les graphiques en ligne illustrent la relation entre le nombre
de re´ponses produites et le nombre de vues qui ont e´te´ mate´rialise´es. Le nombre
de re´ponses produites augmente de fac¸on rapide apre`s avoir mate´rialise´ 6% des
vues (15 des 253 vues), soit plus de 50% des re´ponses attendues. De plus, pour le
meˆme nombre de vues mate´rialise´es, par exemple pour 10 vues, SemLAV produit
819 re´ponses alors que l’approche ale´atoire ne produit pas de re´ponse. Dans le
rectangle vert (nume´ro 3), le re´sultat des requeˆtes est affiche´ sur une carte selon
la localisation des re´ponses.
4 Conclusion
Dans cette de´monstration, nous montrons comment SemLAV exe´cute des
requeˆtes SPARQL sur des sources de donne´es du Web profond et du Web des
donne´es. Dans ces diffe´rents cas d’utilisation, les sources sont se´lectionne´es et
classe´es par SemLAV de fac¸on a` produire des re´ponses de manie`re incre´mentale
et rapide, meˆme avec un petit nombre de vues mate´rialise´es, SemLAV est capable
de produire des re´ponses.
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